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Antipyrine-Injections rectales ga:cuses-Eucalyptol-Ether ou
eklorofore-Soufrc-Caféine--Acide wltiqu-Sulanine - Pétrole
-Iodure de po(ta.s.Slu-SoJus-nitrate de bdimuth-lfthylat--Tan-
lUün-Thymioi.

nitipyrine .- D'int roduction toute récente dans la thérapeuti-
que, l'antipyrine a d'abord été employée, comme antithermique,
,pour combattre la fièvre des tuberculeux, celle des typhiques, et
en général dans les maladies inflammatoires et fébriles caractéri-
Qée par une élévation trop considérable ou trop prolongée de la
empératu re. Il en a déjà été question dans une précédente -Revue.
bis, les recherches se continuant, on a découvert à l'antipyrine

&, propriétés sédatives qui l'ont fait ranger par M. le professeur
Wne, de Lyon. au nombre des médicaments dits nervins.

Chez certains sujcts en proie à la douleur, disait M. Lépine (1)
la itipyrine calme cette dernière aussi bien ou mieux que la mor-
Pine et le salicylate de soude. " Dans une note communiquée à
l'Académie des Sciences le 18 avril, M. le professeur Germain SÉE
estvenu appuyer sur les propriétés analgésiques de l'antipyrine,
Aéj mises en lumière par M. Lépine, et a cité une série de qua-
folIe observations de douleurs de tête : quatre cas de névralgies

les, dont une invétéréa, qui cédèrent rapidement; six migrai-
nes anciennes et répétées, dont cinq guérirent en deux heures de
eJps ; une seule résista au traitement ; quatre céphalées dues à
laroissance ou à d'autres causes. Une deuxième série comprenait
dihuit névralgies ou névrites et des douleurs musculaires : scia-

uiùes, névrites graves, lumbago, douleurs nervo-musculaires dor-
ou généralisées. Résultats très satisfaisants. M. Sée ajoute

(1) Lyon m<édical, 15 août 1886.


